
L’em ploi tou ris tique régio nal essaime dans de très

nom breux sec teurs d’au tant plus qu’il est lié à la

consom ma tion des tou ris tes venus pour motif pro fes sion nel

ou pour les attraits du com merce fron ta lier. Il fait la part belle

à la res tau ra tion qui est déter mi nante dans sa crois sance

récente. Il compte plus par ti cu liè re ment dans l’é co nomie des

alen tours de Berck-Le Tou quet, zone la plus attrac tive pour les 

séjours de loisirs.

Tra vail d’ap point ou appren tis sage, les étu diants sont

nom breux à tra vail ler dans le tou risme, de même que les

indé pen dants. Les sala riés assu rent des temps de tra vail

hété ro gè nes et leurs rému né ra tions sont moins éle vées que

dans la plu part des autres secteurs.

 

Activités touristiques : combien d’emplois
pour quels actifs dans le Nord-Pas-de-Calais ?



Cer tes, le Nord-Pas-de-Calais n’est pas
consi déré comme une région tou ris tique
de pre mier plan mais les sta tis ti ques tor dent
le cou aux idées reçues. Au neu vième
rang en 2007 des régions de France
métro po li taine pour le nombre d’ar ri vées
dans les hôtels, elle talonne la Bre tagne et
sa côte de gra nit rose et devance les Pays
de Loire et leurs châ teaux. Ses tou ris tes y
séjour nent pour leur agré ment, atti rés
par ses pla ges ou curieux d’y décou vrir
ses riches ses his to ri ques ou cul tu rel les.
Mais ils y séjour nent éga le ment pour des
rai sons pro fes sion nel les : ainsi dans le
dépar te ment du Nord, deux nui tées sur
trois ont un motif pro fes sion nel alors que
la moyenne natio nale se situe à deux sur
cinq.

UN SPECTRE LARGE D’ACTIVITÉS
CONCERNÉES PAR L’AFFLUX DE
POPULATION

Cet afflux de popu la tion a évi dem ment
un impact sur l’em ploi dont une partie est
entiè re ment dédiée à cette demande :
ainsi, tous les emplois des hôtels, des
cam pings, des offi ces de tou risme ou des
équi pe ments de loi sirs sont, de fait,
tou ris ti ques. Une autre partie est cons tituée
du sur plus d’em plois lié à la pré sence de

tou ris tes, dans des acti vi tés qui s‘a dres sent
aussi à la popu la tion rési dente ou à celle
qui vient tra vail ler sur le ter ri toire. Ainsi, dans
la res tau ra tion ou le com merce ali men taire,
une partie des emplois est engendrée par
la fré quen ta tion tou ris tique, tout au moins
dans les com mu nes qui atti rent le plus de
tou ris tes ou à cer tai nes pério des de l’année.

L’IMPACT SUR L’EMPLOI DOIT ÊTRE
RELATIVISÉ

Si l’es ti ma tion de l’em ploi pré sentée ici
per met de prendre en compte les emplois 
géné rés par la pré sence des tou ris tes,
d’a gré ment ou d’af fai res, dans des acti vi tés
dont ils ne sont pas tou jours les seuls
clients, elle s’in té resse uni que ment à
l’em ploi sala rié et ne comp ta bi lise pas les
indé pen dants. Ainsi, le Nord-Pas-de-Calais
comp tait en 2007 près de 37 000 emplois
sala riés tou ris ti ques en moyenne sur
l’année , riva li sant ainsi avec l’em -
ploi du sec teur auto mo bile par exemple. Ils
se répar tis sent à raison de 21 900 emplois
dans le Nord et 15 100 emplois dans le
Pas-de-Calais, ces deux dépar te ments étant
ainsi au coude à coude avec res pec ti ve ment
l’Hé rault et le Cal va dos. Tou te fois, rap por tés
à l’em ploi sala rié total, les emplois tou ris ti ques 
de la région ne repré sen tent que 2,7 %, soit

une part infé rieure à celle observée au plan
natio nal (4,6 %). Avec 2,4 % de son emploi
sala rié total, les emplois tou ris ti ques du
dépar te ment du Nord le pla cent au 89e

rang des dépar te ments fran çais ; avec 3,7 %,
le Pas-de-Calais se posi tionne à la 57e place.

Parmi les 37 000 emplois tou ris ti ques
régio naux, seul un quart est situé dans les
acti vi tés entiè re ment dédiées aux tou ris tes
alors que la part natio nale est d’un tiers.
Nord et Pas-de-Calais se par ta gent à parts
quasi éga les ces emplois prin ci pa le ment
situés dans les acti vi tés d’hé ber ge ment.
Dans les autres acti vi tés non exclu si ve ment
dédiées aux tou ris tes, la res tau ra tion est de 
loin le sec teur géné rant le plus d’em plois
(43 %). Le Nord y déploie presque deux fois 
plus d’ef fec tifs que son voi sin.

Ces don nées sont des moyen nes annuel les, 
elles ne ren dent pas compte de la sai son na lité
de l’em ploi tou ris tique. Celle-ci est moins
marquée dans le Nord que dans le
Pas-de-Calais, qui béné ficie moins de la
clien tèle d’af fai res une fois la sai son estivale
passée. Ainsi, le pic d’août se situe 20 %
au-des sus du niveau moyen de l’année
dans le Nord et 34 % au-des sus dans le
Pas-de-Calais .

Tableau 1 : RÉPARTITION DE L’EMPLOI TOURISTIQUE PAR ACTIVITÉS EN 2007
Unités : nombre, %

Région Nord-Pas-de-Calais
Département du

Pas-de-Calais
Département du

Nord

TOTAL 37 000 100,0 15 100 21 900
Activités 100 % touristiques 9 100 24,6 4 800 4 300

Hôtels avec ou sans restaurant 5 700 15,4 2 800 2 900
Hébergements touristiques autres que les hôtels 1 100 3,0 600 500

Offices de tourisme 300 0,8 100 200
Parcs d’attractions, casinos 1 000 2,7 500 500

Gestion du patrimoine naturel ou culturel 900 2,4 700 200
Activités thermales et thalassothérapie 100 0,3 100 -

Activités fortement touristiques 14 400 38,9 5 200 9 200
Restauration 11 900 32,1 4 000 7 900

Supérettes 500 1,4 200 300
Commerces de viandes, poissons, fruits et boulangerie 800 2,2 600 200

Cafés, tabacs, débits de boissons 1 200 3,2 400 800

Activités moyennement touristiques 8 300 22,4 3 200 5 100

Supermarchés et hypermarchés 3 000 8,1 1 200 1 800
Autres commerces alimentaires 200 0,5 100 100

Commerces de détail non alimentaires 2 700 7,3 900 1 800
Transports fluviaux - 0,0 - -

Finance 700 1,9 200 500
Activités sportives et récréatives 1 200 3,2 600 600

Coiffure 500 1,4 200 300
Activités faiblement touristiques 5 200 14,1 1 900 3 300

“ - ” esti ma tion infé rieure à la cen taine
Source : Insee - DADS 2007 - Esti ma tion de l’em ploi tou ris tique



LA RESTAURATION, LOCOMOTIVE DE
LA CROISSANCE DE L’EMPLOI
TOURISTIQUE

Com parée aux don nées pré cé dem ment
dif fu sées datant de 2003, la nou velle esti -
ma tion fait appa raître une pro gres sion de
l’em ploi tou ris tique de 14 % en quatre ans.
Le sec teur s’af firme ainsi comme par ti cu liè -
re ment dyna mique puisque dans le même
temps, l’en semble des sec teurs connaît un
effec tif moyen stable. Son évo lu tion est
même un peu plus favo rable dans le
Nord-Pas-de-Calais que dans l’en semble des
régions métro po li tai nes où il gagne 10 % sur 
la période.
La res tau ra tion appa raît mas si ve ment
comme res pon sable de la pro gres sion
régio nale, y con tri buant à hau teur de 10 points.
Le sec teur a gagné, dans le Nord comme
dans le Pas-de-Calais, 36 % d’ef fec tifs en
quatre ans. Ce ren for ce ment des effec tifs est 
cons taté tout au long de l’année. D’au tres 
sec teurs con tri buent à la pro gres sion de l’em -
ploi tou ris tique, plus modes te ment car
pour moins de un point cha cun : les
super mar chés et  hyper mar chés, qui
béné fi cient mar gi na le ment de l’af flux de
popu la tion généré par le tou risme sous
tou tes ses for mes et les parcs d’at trac tion
et casi nos, prin ci pa le ment du fait de
l’ex pan sion de l’é ta blis se ment de
Saint-Amand-les-Eaux.
L’em ploi dans l’hô tel lerie reste stable. Le
sec teur fait l’ob jet de res truc tu ra tions
qui se sol dent par la dis pa ri tion des
éta blis se ments bas de gamme (-21 %
entre 2003 et 2007 pour les 0 et 1 étoile),
sou vent indé pen dants, au pro fit d’hô tels
de chaîne ou de haut de gamme (+3 %
entre 2003 et 2007 pour les 3 et 4 étoi les)
et s’ac com pa gnent d’une faible pro gres -
sion de l’offre en cham bres (+1 % entre
2003 et 2007).

Les retom bées du tou risme ne pèsent
véri ta ble ment dans l’em ploi que sur une
faible partie du ter ri toire . Le
taux d’em ploi tou ris tique dépasse la
moyenne natio nale dans Lille intra muros
(5,0 %), le Calai sis (6,7 % et 7,3 % sur la
côte) et sur la partie lit to rale de la
Canche-Authie (16,2 %). Dans cette der nière,
il est au niveau de ce que l’on observe
dans les Hau tes-Alpes, les bas sins de vie
des sta tions de mon tagne étant repé rés
comme les plus den ses en emplois tou ris -
ti ques au plan natio nal. Par rap port à
2003, le nombre d’em plois tou ris ti ques a

par tout pro gressé. La den sité tou ris tique
du ter ri toire s’est trouvée ren forcée dans
sa partie occi den tale, sur tout sur le lit to ral 
de la Canche-Authie (+1,9 point) dans les
acti vi tés de loi sirs .

DES EMPLOIS AUX PERSONNES QUI
LES OCCUPENT

La méthode qui conduit à esti mer le volume
des emplois sala riés généré par la pré sence
de tou ris tes sur le ter ri toire régio nal ne
per met pas de décrire les per son nes qui les
occu pent. Il est en revanche pos sible, à par tir 
des don nées du recen se ment, de décrire le
pro fil des pro fes sion nels tra vail lant dans
les acti vi tés dépen dant for te ment voire
uni que ment de la pré sence des tou ris tes,

c’est-à-dire l’hé ber ge ment, la res tauration,
les cafés et les acti vi tés de loi sirs 

. On peut alors 
faire l’hy po thèse que le pro fil de ceux
dont l’em ploi se jus tifie par la pré sence de 
tou ris tes ne se dis tingue pas de celui de
leurs col lè gues tour nés vers une autre
clien tèle, prin ci pa le ment rési den tielle. Dans
l’a na lyse qui suit, ces actifs et leurs
emplois seront appe lés actifs et emplois du
tou risme.

DES EMPLOIS OCCUPÉS PAR DE
JEUNES ACTIFS

Âgés en moyenne de 35 ans, les actifs du
tou risme sont plus jeu nes que l’en semble
des actifs (39 ans). Les très jeu nes y sont

Tableau 2 : NOMBRE ESTIMÉ D’EMPLOIS TOURISTIQUES
DANS LES ZONES TOURISTIQUES

Unités : nombre, %

Emplois touristiques
Part dans le total

régional

Métropole Lilloise 12 300 33,3
dont : Lille intra-muros

Hainaut
Canche-Authie / Sept Vallées

dont : Berck-Le Touquet littoral
Calaisis

dont : Calais littoral

7 700
4 600
3 900
3 300
3 000
2 700

20,9
12,4
10,5

8,9
8,2
7,2

Flandre Côte d’Opale 2 500 6,8
dont : Dunkerque littoral

Haut-Artois
2 100
2 500

5,7
6,6

Artois 2 400 6,5
Boulonnais 1 900 5,1

dont : Boulogne littoral 1 600 4,5
Audomarois
Avesnois

1 600
1 400

4,4
3,7

Cœur de Flandre 900 2,6
Nord
Pas-de-Calais

21 900
15 100

59,1
40,9

Région Nord-Pas-de-Calais 37 000 100,0
Source : Insee - DADS 2007 - Esti ma tion de l’em ploi tou ris tique

Graphique 1 : EFFECTIF MENSUEL MOYEN DE L'EMPLOI TOURISTIQUE

RÉGIONAL EN 2007

Source : Insee - DADS 2007 - Esti ma tion de l'em ploi tou ris tique



par ti cu liè re ment nom breux : un quart des
actifs du tou risme a moins de 25 ans contre
seu le ment un dixième chez les actifs
totaux. Les 25-34 ans y sont éga le ment
sur re pré sen tés. En revanche, après 35 ans,
les actifs du tou risme se font de plus en plus
rares. Les plus de 45 ans n’en repré sen tent
que 25 %, soit 10 points de moins que la
part cons tatée dans la tota lité des actifs.
Cette grande jeu nesse est encore plus
marquée dans le domaine de la res tau ra tion :
33 ans en moyenne contre 36 ans dans les
acti vi tés de l’hé ber ge ment .

Les emplois du tou risme sont éga le ment
plus sou vent qu’en moyenne occu pés par 
des fem mes. Cel les-ci repré sen tent ainsi
la moi tié de ces actifs alors que leur poids
au sein des emplois totaux n’est que de
45 % dans la région. Dans le domaine de la 
res tau ra tion, hom mes et fem mes sont à
parts éga les. En revanche, dans les acti vi tés
de l’hé ber ge ment, les fem mes sont
majo ri tai res (54 %).

DES ACTIFS PEU DIPLÔMÉS

Six actifs du tou risme sur dix n’ont pas le
niveau bac ca lau réat : 16 % sont sans diplôme
et 45 % sont titu lai res d’un diplôme de niveau 

pri maire ou col lège (CEP/BEPC/BEP/CAP).
Ces pro por tions sont supé rieu res à cel les
cons ta tées parmi l’en semble des actifs de la 
région (res pec ti ve ment 12 % et 40 %). À
l’in verse, les titu lai res d’un diplôme après
le bac ca lau réat sont peu pré sents au sein
des emplois du tou risme : 17 % contre 29 %
hors tou risme. Parmi les acti vi tés du tou risme, 
c’est dans le sec teur de la res tau ra tion que
les diplô més après le bac ca lau réat sont les
plus rares (14 %) ; on y trouve en revanche
une forte pro por tion de diplô més de
niveau col lège .

DEUX PROFILS D’ÉTUDIANTS PARMI
LES ACTIFS DU TOURISME

Un actif du tou risme sur dix est en cours
d’é tude contre un sur vingt-cinq parmi
l’en semble des actifs. Cette forte pro por tion
d’é tu diants recouvre plu sieurs types
d’in ser tion pro fes sion nelle. Un tiers d’entre
eux sont en con trat d’ap pren tis sage, le plus 
sou vent dans la res tau ra tion : ces jeu nes
s’ins cri vent ainsi a priori dans un par cours
pro fes sion nel durable dans le domaine
du tou risme. À l’in verse, c’est éga le ment
dans les acti vi tés du tou risme que bon
nombre d’é tu diants vont trou ver un
emploi « d’ap point » ne cor res pon dant ni

à leur cur sus sco laire en cours ni à leur vie
pro fes sion nelle future. Dans trois cas sur
quatre, ces étu diants tra vail lent à temps
par tiel. Parmi eux, 22 % sont déjà titu lai res 
d’un diplôme de niveau bac +1, 2 ou 3,
soit une part supé rieure à celle des actifs
du tou risme ayant déjà achevé leurs étu des
(17 %).

DU TEMPS PARTIEL POUR LES UNS ;
UN TEMPS DE TRAVAIL ÉLEVÉ POUR
LES AUTRES

Une part impor tante de sala riés du tou risme,
hors étu diants et appren tis, exer cent leur
acti vité à temps par tiel : 30 % contre 18 % hors
tou risme. Les fem mes y étant sur re pré sen tées,
ce cons tat ne sur prend guère dans un
pre mier temps. Ce n’est pour tant pas
ce qui explique cette grande fré quence 
du temps par tiel. En effet, sur les douze
points d’é cart entre la part du temps par tiel
dans le tou risme et hors tou risme, seul un
point est dû à la pro por tion plus impor tante
de fem mes. Les onze autres points sont dus à
une pra tique du temps par tiel lar ge ment
plus fré quente dans le tou risme pour les
fem mes comme pour les hom mes. Chez les
sala riés, le temps par tiel concerne ainsi
45 % des fem mes tra vail lant dans le tou risme

Carte : LES EMPLOIS TOURISTIQUES DANS LE NORD-PAS-DE-CALAIS

Guide de Lec ture :
Sont  re pré sen tés au sein des dia gram mes en sec teurs les poids des trois ac ti vi tés re grou pant le plus grand nombre d'em plois de la zone.

La partie grisée re pré sente donc la part des em plois des au tres ac ti vi tés tou ris ti ques.
Con tour des zo nes tou ris ti ques 
Con tour des zo nes uti li sées pour la dif fu sion des sta tis ti ques de l'en quête de fré quen ta tion hô te lière

© IGN-Insee 2010
Source : CRT, Insee - DADS 2007 - Esti ma tion de l'em ploi  tou ris tique



(contre 33 % hors tou risme) et 14 % des
hommes (contre 5 %). Cette pra tique du temps
par tiel chez les sala riés non étu diants est
beau coup plus marquée dans les acti vi tés de 
la res tau ra tion (35 %) que dans cel les de
l’hé ber ge ment (29 %) où la pro por tion de
fem mes est pour tant plus impor tante.

Tou te fois, mal gré la part lar ge ment
supé rieure d’ac tifs à temps par tiel, le
temps de tra vail jour na lier moyen dans les
emplois du tou risme est à peine infé rieur à
celui effec tué hors tou risme ; dans les acti vi tés
d’hé ber ge ment, il est même égal. Les actifs
du tou risme se carac té ri sent en effet par une
grande dis pa rité des temps de tra vail pra ti qués.
Tan dis qu’un quart tra vaille peu, moins de 
22 heu res par semaine (contre 13 % chez
l’en semble des actifs), un autre quart tra vaille
beau coup, au moins 38 heu res par semaine
(contre un sur dix chez l’en semble des
actifs).

DES RÉMUNÉRATIONS PEU
ATTRACTIVES

Le salaire net horaire médian de l’en semble
des sala riés du tou risme hors appren tis
est de 7,70 € de l’heure, soit 1,10 € de plus
que le Smic. Cepen dant, c’est 20 % de
moins que la rému né ra tion médiane de
l’en semble des actifs. Parmi les plus hauts
salai res, l’é cart est encore plus mar qué :
le quart des actifs du tou risme ayant le
salaire horaire le plus élevé touche au
moins 8,70 € de l’heure. Dans l’en semble
des emplois, faire partie du quart des

actifs les mieux rému né rés cor res pond à
per ce voir une rému né ra tion d’au mini mum
12,20 € de l’heure soit 30 % de plus que
dans le tou risme. Autre ment dit, les actifs

les mieux rému né rés dans les acti vi tés
tou ris ti ques sont moins payés que les
actifs les mieux rému né rés en géné ral sur
le mar ché du tra vail.

Graphique 2 : RÉPARTITION DES ACTIFS PAR SECTEUR D’ACTIVITÉS

ET NIVEAU DE DIPLÔME

Source : Insee - Re cen se ment de la po pu la tion 2006

Ta bleau 3 : PRIN CI PA LES CA RAC TÉ RIS TI QUES DES AC TIFS DU TOU RISME

Tourisme
Dont

restauration
Dont

hébergement
Emplois
totaux

Âge moyen en années 35 33 36 39
Part de femmes en % 49,0 49,0 54,0 45,0
Part des niveaux de diplôme en %

Sans diplôme 16,0 16,0 18,0 12,0
CEP, BEPC, CAP, BEP 45,0 47,0 44,0 40,0
Niveau baccalauréat 22,0 23,0 21,0 19,0

Bac +1,2,3 17,0 14,0 17,0 29,0
Part des inscrits dans un établissement d’enseignement en % 10,0 13,0 9,0 4,0
Part des apprentis parmi les salariés en % 4,0 5,5 4,0 1,5
Part des salariés hors étudiants à temps partiel en % 30,0 35,0 29,0 18,0
Temps de travail des salariés en nombre d’heures par semaine

1er quartile 22 21 25 30
Médiane 33 31 35 35

3e quartile 38 38 39 36
Salaire net horaire des salariés en euros

1er quartile 7,10 7,10 7,20 7,90
Médiane 7,70 7,60 7,80 9,30

3e quartile 8,70 8,50 8,70 12,20

Sour ces : Insee - DADS 2007, Re cen se ment de la po pu la tion 2006

Enca dré : LES INDÉ PEN DANTS DU TOU RISME

Parmi les pro fes sion nels tra vail lant dans les sec teurs dépen dant for te ment ou exclu -
si ve ment du tou risme, 4 100 tra vail lent à leur compte soit 15 % d’in dé pen dants. Cette 
pro por tion est deux fois plus impor tante que parmi les actifs totaux. Cette spé ci fi cité
est beau coup plus marquée au sein de la res tau ra tion (17 %) que dans les acti vi tés
d’hé ber ge ment (11 %).

Avec 40 % de fem mes, les indé pen dan tes du tou risme sont pro por tion nel le ment plus
pré sen tes que parmi les non sala riés en géné ral (33 %). Dans le tou risme comme
ail leurs, la grande majo rité des indé pen dants exer cent leur acti vité à temps com plet.
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POUR COMPRENDRE CES RÉSULTATS

Tra di tion nel le ment l’em ploi tou ris tique est sui vi à tra vers les ac ti vi tés di tes « ca rac té ris ti ques du tou risme ». Se lon la dé fi ni tion adoptée par
l’Orga ni sa tion Mon diale du Tou risme, il s’a git des ac ti vi tés « dont une partie de l’out put prin ci pal est cons tituée de pro duits qui, dans la plu part des
pays, ces se raient d’exis ter en quan ti té si gni fi ca tive en l’ab sence de tou risme ». Les prin ci pa les sont l’hô tel lerie et les au tres for mes d’hé ber ge ment, la 
res tau ra tion et les ca fés, les té lé phé ri ques et re mon tées mé ca ni ques, les agen ces de voya ges, le trans port de voya geurs, etc. C’est cette
dé fi ni tion qui est uti lisée pour l’é la bo ra tion des comp tes du tou risme. Elle per met les com pa rai sons in ter na tio na les et le sui vi conjonc tu rel.

La mé thode d’es ti ma tion des em plois sa la riés liés au tou risme, mise au point par l’Insee, re pose sur un prin cipe dif fé rent, afin de mieux rendre
compte des im pacts ter ri to riaux. Elle re tient comme « tou ris ti ques » cer tains em plois ob ser vés dans les com mu nes équipées pour le tou risme
(c’est-à-dire comp tant un nombre suf fi sant d’é qui pe ments dé diés aux tou ris tes) et des ac ti vi tés qua li fiées de plus ou moins tou ris ti ques
(en fonc tion de la res sem blance de leur pro fil d’é vo lu tion de l’em ploi tout au long de l’année avec ce lui des hé ber ge ments tou ris ti ques pris 
comme ac tivité de ré fé rence). Pour les ac ti vi tés re pé rées comme tou ris ti ques mais qui s’a dres sent aus si à d’au tres uti li sa teurs que les
tou ris tes, la mé thode ne re tient comme em ploi tou ris tique que le com plé ment de l’em ploi qui est dé dié aux au tres uti li sa teurs. Les rè gles 
de dé ci sion sont ré ca pi tu lées dans le ta bleau sui vant :

Pour per mettre des com pa rai sons géo gra phi ques per ti nen tes, les ac ti vi tés en lien avec le tou risme mais pas avec la fré quen ta tion tou ris tique du
ter ri toire ana ly sé sont ex clues (agen ces de voya ges pour des sé jours à l’é tran ger ou fa bri ca tion de ca ra va nes par exemple mais aus si le trans port
trans manche). Par ail leurs, les em plois in duits par les ac ti vi tés re te nues ne sont pas eux-mê mes re te nus. Ain si, l’ou ver ture d’un com merce
sai son nier est prise en compte mais pas ceux in duits dans le com merce de gros. Cer tains em plois sont « ou bliés par la mé thode » : c’est le
cas d’une partie des em plois des of fi ces de tou risme lorsque ceux-ci ne sont pas re pé rés comme des struc tu res au to no mes mais comme un
ser vice d’une col lec ti vi té ter ri to riale. A con tra rio, la prise en compte des em plois sai son niers peut ma jo rer l’es ti ma tion dans des éta blis se ments
où la main-d’œuvre sai son nière com pense sur tout le dé part en congés an nuels des sa la riés per ma nents.

La mé thode d’es ti ma tion uti lise les ré sul tats de l’ex ploi ta tion des dé cla ra tions an nuel les de don nées so cia les (DADS) de l’année 2007. Il s’a git
d’un do cu ment ad mi nis tra tif que doit four nir toute en tre prise em ployant des sa la riés, pour tou tes les ac ti vi tés éco no mi ques à l’ex cep tion de
l’a gri cul ture, des ser vi ces do mes ti ques et des ser vi ces de l’État. Le fi chier DADS per met de connaître le ni veau de l’em ploi sa la rié par ac ti vi té
pour chaque jour de l’année. Ce sont les moyen nes jour na liè res qui sont com men tées ici. Les ef fec tifs sont comp tés pour un, quel que soit le
temps tra vail lé et le type de con trat.

Les ac ti vi tés di tes tou ris ti ques pour étu dier le pro fil des em plois tou ris ti ques ont été lis tées à di res d’ex perts par mi les ac ti vi tés re te nues par l’OMT et
sont le fruit de la col la bo ra tion avec le CRT Nord-Pas-de-Ca lais. Ces em plois cor res pon dent à l’en semble des pos tes de la ré gion des ac ti vi tés en tiè re ment
dé diées au tou risme (ac ti vi tés de l‘hé ber ge ment, ges tion du pa tri moine na tu rel et cul tu rel, ca si nos, ac ti vi tés ther ma les) ain si qu ’aux em plois des
ac ti vi tés for te ment dé diés aux tou ris tes uni que ment comp ta bi li sés au sein des com mu nes équi pées pour le tou risme (res tau ra tion, ca fés,
ac ti vi tés ré créa ti ves et spor ti ves). La carac té ri sa tion de ces em plois dits du tou risme ain si que des ac tifs les oc cu pant s’appuie sur le
re cen sement de la po pu la tion. La source DADS a éga le ment été mo bi lisée pour les in for mations concer nant les sa lai res et les temps de tra vail.

RÈGLES DE DÉCISION

Type de com mune Bien équipée
 pour le tou risme 

Moyen ne ment équipée 
pour le tou risme 

Peu équipée 
pour le tou risme Type d’ac ti vité 

100 % tou ris tique (ex. : hôtel lerie) Tout l’em ploi Tout l’em ploi Tout l’em ploi 

For te ment tou ris tique (ex. : res tau ra tion, café-tabac) Emploi sai son nier + partie
de l’em ploi per ma nent 

Emploi sai son nier + partie
de l’em ploi per ma nent 

Aucun emploi 

Moyen ne ment tou ris tique (ex. : super mar chés,
hyper mar chés) 

Emploi sai son nier + partie
de l’em ploi per ma nent 

Emploi sai son nier Aucun emploi 

Fai ble ment tou ris tique (ex. : com merce de détail, 
habil le ment) 

Emploi sai son nier Aucun emploi Aucun emploi 

Non tou ris tique (ex. : industrie) Aucun emploi Aucun emploi Aucun emploi 


